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1. American Standard Code for Information Interchange : ASCII 
 

a) Historique 
Différentes normes ont été inventées 

pour communiquer à distance avec 

uniquement deux caractères : 

Le morse en 1844, le code Baudot (ou 

Murray code) en 1874, le code ASCII 

en 1963 puis normalisé ANSI 

(American National Standards 

Institute) en 1986. 

Le code ASCII est codé sur 7 bits (car 

on utilisait un bit pour le contrôle 

d’erreurs), il permet donc de coder 

128 caractères différents : 

 

b) Table ASCII standard 
de  0  à  31  : caractères de contrôle 

de 48 à  57  : chiffres 

de 65 à  90  : lettres majuscules 

de 97 à 122 : lettres minuscules 

Astuce : On peut accéder directement 

à un caractère en appuyant sur Alt 

puis son code ASCII en décimal dans 

les logiciels… 

Exemple : Le texte « Hello world ! » 

Sera codé en hexadécimal dans la machine : « 48 65 6C 6C 6F 20 77 6F 72 6C 64 20 21 » 

 

c) ASCII étendu 
Le code ASCII standard sur 7 bits ne comporte aucun caractère accentué et peu de caractères spéciaux, 

aussi il a été étendu sur 8 bits pour coder 128 caractères supplémentaires. 

Problème, le code ASCII étendu possède de nombreuses variantes suivant le pays ou le système sur 

lequel il est utilisé, les plus courants étaient OEM au début, puis ANSI. (Table OEM et ANSI au dos) 

Exemple : Le texte « Élève » sera codé « C9 6C E8 76 65 » en ANSI, mais « 90 6C 8A 76 65 » en OEM. 

 

Mais il existe beaucoup d’autres versions, elles sont répertoriées dans la norme ISO 8859 

(ISO 8859-1 : latin-1 pour l’Europe occidentale par exemple, est la plus utilisée) 

 

2. Unicode 
 

a. Unicode 
L’Unicode est système de codage compatible avec tous les pays et tous les systèmes, il est mis à jour 

régulièrement (554 nouveaux caractères ont été ajoutés en 2019) et répertorie actuellement plus de 

100 000 caractères différents (dont les emojis !) … 

Exemples : U+0065 représente « e », U+00E9 représente « é », U+03B5 représente «  ». 



taille valeurs autorisées significatifs 

1 octet 0xxxxxxx 7 bits 

2 octets 110xxxxx 10xxxxxx 11 bits 

3 octets 1110xxxx 10xxxxxx 10xxxxxx 16 bits 

4 octets 11110xxx 10xxxxxx 10xxxxxx 10xxxxxx 21 bits 

 

b. Universal character set Transformation Format : UTF-8 
La norme la plus répandue pour l’encodage des caractères en Unicode est l’UTF-8. 

(Utilisé sur 93,8 % du web d’après les chiffres d’août 2019 sur https://w3techs.com/) 

Cette norme est compatible avec l’ASCII standard mais n’utilise pas la même taille d’encodage suivant 

les caractères à coder : de 1 à 4 octets pour coder un caractère. 

 

 

 

 

 

 

Exemples : La lettre « o » est codée sur 1 octet par « 6F », c’est-à-dire « 01101111 » ; 

la lettre « ô » est codée sur 2 octets par « C3 B4 », c’est-à-dire « 11000011 10110100 » 

l’idéogramme « 宗 » est codée par « E5 AE 97 », c’est-à-dire « 11100101 10101110 10010111 » 

 

c. UTF-16 
L’UTF-16 qui est une variante utilisée par Windows qui utilise des mots de 16 bits et non plus un octet. 

 

Table ASCII étendu OEM et ANSI : 
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